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Frère Pierre est de ce pays-là même où se sont
accomplis tant d'autres merveilles. Je me plaisais
souvent, durant mon séjour dans la Ville Sainte, à
lui faire redire ces choses extraordinaires dont sa
mémoire était toute pleine. Le bon Frère, naïf et
sincère me parlait du Partriarche Abraham, du lieu
de sa naissance, du pays de ses ancêtres......et rela-
tivement au poisson qui se jeta sur le jeune Tobie,
il m'assurait que ce poisson se prenait encore dans le
fleuve de l'Euphrate, et que deux de ces poissons
étaient capables de former la charge d'un chameau

qui porte cependant des fardeaux bien considérables !
Madame L. C. de G. a très-bien compris le conseil de

l'Archange. Voici ce qu'elle écrit au Gérant des
A.unales

Révérend Monsieur,

Je vous prie de faire insérer dans vos Annales le
récit suivant :

J'étais accablée depuis quelque temps d'une maladie
qui mue faisait beaucoup souffrir. Dans ina peine
extrême je m'adressai à Notre Dame du T. S. Rosaire.
Je fis un Pèlerinage à son Sanctuaire et je promis de
jaire publier ma guérison dans les Annales.

A mon retour je me suis trouvée parfaitement
guérie. La seule crainte qui me reste c'est de ne
pouvoir assez remercier le bon Dieu et Notre Dame
du Saint-Rosaire de m'avoir accordé une si grande
grâce,

L. O,
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